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DOCUMENTS DIPLOMATIQUES. 



NÉGOCIATIONS POUR LA PAIX 

ENTRE L'ESPAGNE ET LES ÉTATS-UNIS. 



1898. 



T 1. 

M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères, 

à M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à 
Washington. 

Paris, le 19 juillet 1898. 

L'Ambassadeur d'Espagne à Paris est venu aujourd'hui me demander ofl&cieliement 
la médiation de la France entre l'Espagne et les Etats-Unis, 

Le Cabinet de Madrid désirerait que vous fussiez autorisé à remettre au Président 
Mac Rinley un Message où le Gouvernement de S. M. la Reine Régente exprime 
le souhait qu'il soit mis un terme à la situation pénible de Cuba. 

Si le Président des États-Unis acceptait cette communication, le Gouvernement 
espagnol demanderait que vous fussiez autorisé à négocier, en son nom , une suspen- 
sion des hostilités, préliminaire des négociations de paix. 

Je vous prie de me faire connaître votre sentiment sur la proposition du Cabinet 
de Madrid et sur les dispositions qu'elle vous semblerait devoir rencontrer auprès 
du Président des États-Unis. 

Delgassé. 

Documents diplomatiques. — E^pagne-É tais-Uni s. 3 
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N° 2. 

M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à Washington , 
à M. Delcasse, Ministre des Affaires étrangères. 

Washington, le 21 juillet 1898. 

J'estime que la proposition du Cabinet de Madrid aurait chance d'être favorable- 
ment accueillie par le Président des Etats-Unis. 

J. Cambon. 



N° 3. 

■ 

M. Delcassé, Ministre des Afiaires étrangères, 

à M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à 
Washington. 

Paris, le 22 juillet 1898. 

L'Ambassadeur d'Espagne à Paris vient de m'apporter le texte du Message adressé 
au Président des Etats-Unis par le Gouvernement espagnol. Je vous transmets ce 
document que je vous serai obligé de remettre sans relard à M. le Président 
Mac Kinley. 

Delcassé. 



M. Jules Cambon , Ambassadeur de la République française à Washington , 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Washington, le 27 juillet 1898. 

J'ai remis aujourd'hui au Président des Etats-Unis, après lui en avoir donné lecture , 
le Message du Gouvernement espagnol. 

M. Mac Kinley m'a dit qu'il était heureux de recevoir cette communication, qu'il 
en conférerait avec ses conseils et qu'il me prierait de revenir à la Maison-Blanche 
pour recevoir sa réponse et s'en entretenir avec moi. 

J. Cambon. 





r 5. 

M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères, 

à M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid. 

Paris, le 3i juillet 1898. 

Je viens de recevoir de l'Ambassadeur de la République à Washington la réponse 
du Président des Etats-Unis au Message du Gouvernement espagnol. Je Tai commu- 
niquée à l'Ambassadeur d'Espagne à Paris, qui va la transmettre à Madrid. 

Delcassé. 



r 6. 

M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Madrid, le 2 août 1898. 

Le Gouvernement royal souhaiterait, une fois les préliminaires de paix conclus, 
que les négociations fussent poursuivies à Paris. L'envoi d'un Plénipotentiaire espa- 
gnol aux Etats-Unis lui semble présenter de sérieuses difficultés et serait d'ailleurs 
une cause de délais prolongés. Il serait heiu'eux que le Gouvernement fédéral voulût 
bien se rallier à cette manière de voir. 

Patenôtre. 



r 7. 

M Jules Cambon , Ambassadeur de la République française à Washington, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Washington, le !\ acût 1898. 

Le Secrétaire d'Etat est venu me voir, de la part du Président des Etats-Unis, 
pour m'annoncer que , conformément au désir du Gouvernement espagnol , les négo- 
ciations seraient poursuivies à Paris. M. Mac Rinley a voulu ainsi , ma dit M. Day, 
donnera la fois au Gouvernement espagnol une marque de sa bonne volonté, et au 
Gouvernement français un témoignage de sa confiance. 

J. Cambon. 



!l . 
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N" 8. 

M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Madrid, le 5 août 1898. 

Le Gouvernement royal a été heureux d'apprendre que les négociations seront 
poursuivies à Paris. 

Patenôtre. 



W 9. 

M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à Washington^ 
à M. Delgassé, Miniatre des Affaires étrangères. 

Washington, le 10 août 1898. 

Le Gouvernen^ent fédéral a décidé de préciser, dans un Protocole, les hases sur 
le$({iiQU|^ ies négociations de pnix lui paraissent devoir être engagées. 

Je vous adresse ci-joint ce document, que je vous serais obligé de transmettre au 
Gouvernement espignoL 

J. GAMBCm. 



N^ 10. 

M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Madrid, le 11 août 1898. 

Le Ministre d'Etat m'apprend que le Protocole américain est accepté. 

Le duc d'Almodovar ajoute que le Conseil a exprimé le vœu que M. J. Cambon 
couronnât l'œuvre qu il a si bien conduite en signant ce Protocole. Il me prie, en 
conséquence, de faire une démarche auprès de vous dans ce sens. 

Si vous jugez possible d'accueillir cette demande, M. J. Cambon sera immédiate- 
ment muni de pleins pouvoirs. 

Patenôtre. 




r IL 

M. Delcassé, Ministre des AflFaires étrangères, 

à M- Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid 

Paris, le 12 août 1898. 

Veuillez faire savoir au Ministre d'Etat que , conformément à son désir, j'autorise 
l'Ambassadeur de la République à Washington à signer le Protocole. Je suis prêt à 
transmettre iomiédiatement à M. J. Cambon les pleins pouvoirs du Gouvernement 
espagnol. 

Delcassé. 



r 12. 

M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères, 

à M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française h 
Washington. 



Paris, le ta août 1898. 



Je vous autorise à signer le Protocole. 



Defxassé. 



iT 13. 

M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

MacIricUle 12 août 1898. 

^ Le Ministre d'Etat à qui j'ai fait savoir que M. J. Cambon était autorisé à signer le 
Protocole, me charge de vous transmettre ses remerciements et de renouveler au 
Gouvernement de la République l'expression de la gratitude du Gouvernement 
royal pour tes bons offices prêtés k TEspagne (fens ces négociations préliminaires. 

Patenôtre. 



JC — 



M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à Washington, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Ws^shington, le i3 août 1898. 

Le Protocole a été signé aujourd'hui, à 4 heures et 1/2 , à la Maison-Blanche, 

Aussitôt après, le Président Mac Kinley m'a vivement remercié des bons offices 

que le Gouvernement de la République venait de prêter aux États-Unis comme à 

l^Espagne; il m'a exprimé en même temps sa satisfaction de voir les négociations de 

paix s*ouvrir à Paris. Je lui ai répondu que j'étais très heureux de la confiance qu'il 

avait témoignée, dans ces circonstances, au Gouvernement français et à son Repré- 

sentanL 

J. Cambon. 



r 15. 
M. Delgassé, Ministre des Affaires étrangères, 

à M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid. 

- w 

Paris, le i3 août 1898. 

Le Gouvernement de la République, heureux d'avoir donné son concours à une 

œuvre de paix, a été très sensible aux remerciements que vous lui avez transmis, au 

nom da Gouvernement royal. 

Delcassé. 



r 16. 

M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères, 

à M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à 
Washington. 

Paris, le i3 août 1898. 

Le Gouvernement de la République a été d'autant plus sensible aux remercie- 
ments de M. le Président Mac Kinley, qu'ils sont une preuve éclatante que , pas un 
instant^ on ne s'est mépris, à la Maison-Blanche, sur les mobiles élevés qui ont 
in^îré notre conduite. 

Je suis heureux de vous renouveler mes félicitations personnelles pour le zèle 

avec lequel vous vous êtes acquitté de votre mandat. 

Delcassé. 
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r 17. 

M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française à Madrid, 
à M. Delcassé, Ministre des Affaires étrangères. 

Madrid, le i4 août 1898. 

Le Ministre d'Etat m'a adressé hier soir une dépêche destinée à M. J.Cambon, par 
laquelle il lui mande que le Conseil des Ministres, après avoir pris connaissance du 
télégramme officiel annonçant la signature du Protocole, a immédiatement expédié 
aux Autorités militaires espagnoles l'ordre de cesser les hostilités. Dans ce document , 
le duc d'Almodovar renouvelle à l'Ambassadeur de la République à Washington les 
remerciements du Gouvernement de la Reine Régente, pour la façon dont îl s'est 
acquitté de la mission Importante qui lui était confiée. 

Patenôtre. 



» * 



ANNEXE A LA DEPECHE DE L'AMBASSADEUi; DE LA REPUHLIQUE FRANÇAISE A MADRID, 

EN DATE DU I /| AOÛT 1 898. 



Le Duc d'Almodovar del Rio, Ministre d'État d'Espagne, 

à M. Patenôtre, Ambassadeur de la République française ri Madrid. 

Madrid, le i3 août 1898. 

Je viens de recevoir la lettre que Votre Excellence a bien voulu in adresser à la 
date de ce jour pour me faire savoir qu'en vertu des pleins pouvoirs conférés par le 
Gouvernement de Sa Majesté à l'Ambassadeur de la République française à Washing- 
ton, dûment autorisé par M. le Président de la République, M. J. Cambon a signé 
lier, conjointement avec le Secrétaire d'Etat des Etats-Unis, le Protocole dont le 
accompagne la lettre précitée. J'ai reçu également le télégramme par lecpiel 
assadeur m'annonce oflRciellement la conclusion de cet Acte diplomatique et 
1 eiivv^i iiomédiat d'ordres aux forces fédérales de terre et de mer en vue de la cessa- 
tion des hostilités. 

En vous adressant, au nom du Gouvernement de Sa Majesté, les plus vifs remer- 
ciements pour les informations renfermées dans votre importante communication, 
je me fais un agréable devoir de vous prier de vouloir bien les transmettre à M. le 
Président et au Gouvernement de la République française pour les services signalés 
qu'ils viennent de rendre à la nation Espagnole et à la cause de la paix. 

En même temps, je prie Votre Excellence de vouloir bien faire parvenir à M. J. 
Cambon, par l'intermédiaire de M. le Ministre des Affaires étrangères de Prance, 
à fjui l'Espagne doit déjà tant en ces circonstances, le télégramme ci-joint par lequel 
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je rinfonne que j*ai rendu compte au Conseil des Ministres de sa communication 
susmentionnée, et je lui exprime notre gratitude pour l'intelligence et l'habileté 
avec lesquelles il a su coopérer à une œuvre d une importance aussi considéral)le 
pour notre pays. 



NM8. 

M. Jules Cambon, Ambassadeur de la Rêpnbfîqne française à Washington, 
à M. DelgâSiSÉ^ Ministre des Affaire& étrangères 

Wasliiiigtsii, le i5 aaè/t iS^dw 

J'ai l'honneur de vous transmettre ci-joint en copie une lettre que le Secrétaire 
d'Etat du Gouvernement fédéral vient de m'adresser, relativement aux négociations 
dont j'étais chargé, au nom de l'Espagne. v 

J. Cambon. 



ANNEXE À LA DÉPÊCHE DE L'AMBASSADEUR DE LA RÉPUBLIQUE FRANÇAISE ï WASHINGTON, 

EN DATE BD l5 AOÛT 1898. 



M. William R. Day, Secrétaire d'État du Gouvernement des États-Unis, 

à M. Jules Cambon, Ambassadeur de la République française à 
Washington. 



TRiDUCTiOS;. 



Washington, le i5 août 1898. 



J'ai rhonneur d'accuser réception à Votre Excellence de sa lettre du i a août. Il 
ressort de cette communication, que le Département des Affaires étrangères de la 
République française vou5 a transmis un télégramme daté de Madrid, 1 1 août, aux 
termes duquel le Ministre d'Etat d'Espagne vous a conféré des pleins pouvoirs pour 
signer le Protocole dont les termes ont été récemment concertés entre nous. Vous 
ajoutiez que le Gouvernement de la République vous ayant autorisé à accepter lesdits 
pouvoirs, vous vous teniez prêt à signer le Protocole. 

La signature de ce dociunent a eu lieu le i 2 de ce mois, en présence du Prési- 
dent des Etats-Unis qui, immédiatement après, a prescrit aux commandants des troupes 
fédérales de suspendre les hostilités. 

Je me plais à croire qu'un pas décisif aura été ainsi accompli vers le rétablisse- 
ment de la paix. 




— Ï3 — 

Il a été tout particiiliièreinent agréable apo Pi'ésîdtent de» États-Unis et an Gouver- 
nement fédérai que, en vcytre ^siité de Représentant honoré de k République 
française qui est albée à notre* République américafne par le» liens ininterrompus 
d'uxte étroite amiftié de plis» d'un siècle, de ménie tfu'die est en intime» rapports de 
voisinage anree TEspn^ne, vous ayez conDmbdé à cet heureux résultat. 

WilUam R. Day. 



r Î9. 

M, Delcassé, \fînistre des Affaires étrangères, 

aux Âuibaseacleurs de la EépabiiqfUe française à Londres, Saint-Péters- 
bourg, Berlin, Vienne, etc. 

Paris, le id août 1898. 

Le 1 g du mois dernier, l'Ambassadeur d'Espagne à Paris est venu m'exposer le 
prix que son Gouvernement attacherait à ce que la France voulût bien autoriser 
son Représentant auprès du Gouvernement américain à prêter ses bons offices à 
l'Espagne, à l'eflet d'ouvrir des pourparlers pour le rétablissement de la paix. 

M. de Léon y Castillo m'a prié d'examiner si l'Ambassadeur de la République 
française à Washington pourrait remettre au Président Mac-Rinley un Message où 
le Gouvernement de S. M. la Reine Régente exprime le souhait qu'il soit mis un 
terme à la situation pénible de Cuba ; si le Président des Etats-Unis acceptait cette 
communication , le Gouvernement espagnol demanderait que M. J. Cambon fut auto- 
risé à négocier, en son nom, une suspension des hostilités, préliminaire* des négocia- 
tions de la paix. 

Mû à la fois par des considérations d'humanité et par ses sentiments d'amitié pour 
les Parties belligérantes , le Gouvernement de la République française a décidé d'ac- 
cueillir ces demandes. J'ai donc autorisé notre Représentant à remettre au Président 
Mac-Kinley le Message du Gouvernement espagnol et à recevoir la réponse qui y 
serait faite. En s'acquittant de cette double mission, M. J. Cand^on, sans sortir du 
mandat qui lui était confié, a pu avoir, avec le Président des Etats-Unis et le 
Secrétaire d'État du Gouvernement fédéral, des conversations qui semblent avoir 
exercé une heureuse influence sur l'issue de ces pourparlers préliminaires. 

Après un échange de notes relatives aux concessions demandées par les Etats-Unis, 
il a été convenu que les points sur lesquels les deux Parties étaient tombées d'accord 
seraient consignés dans un Protocole que M. J. Cand)on serait autorisé à signer au 
nom du Gouvernement espagnol et en vertu de pleins pouvoirs spéciaux. 

Cet instrument stipule la renonciation de l'Espagne à tous droits siu- Cuba, la ces- 
sion aux ËtatvUnis de Porto-Rico , des îles espagnoles des Indes occidentales et d'une 
des îles Ladrones, l'occupation provisoire de Manille parles forces américaines et 
l'évacuation de Cuba et de PortOrRico par les forces espagnoles, la réunion à Paris, le 
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i*''^ octobre 1898 au plus tard, dune Commission chargée de négocier le Traité de 
paix définitif, enfin la cessation immédiate des hostilités sur terre et sur mer. 

Les deux Gouvernements s'étant mis d'accord pour l'adoption de ce Protocole , 
M. J. Cambon y a apposé sa signature le 23 août. Aussitôt après, le Président Mac- 
Kinley a vivement remercié notre Ambassadeur des ix)ns ofl&ces que le Gouvernement 
de la République française venait de prêter aux deux Pays en conflit. De son côté , le 
Gouvernement espagnol m'a fait exprimer sa plus vive gratitude. 

Telles sont les phases de l'intervention à laquelle nous avons cru devoir nous prêter. 
Les considérations d'humanité et le désintéressement absolu qui ont inspiré notre 
conduite ne pouvaient faire de doute pour personne. Je n'en ai pas moins tenu à pré- 
ciser, pour votre information, les circonstances dans lesquelles nos offices ont été 
demandés et accordés. Nous pensons avoir atteint le but que nous nous proposions en 
acquiesçant au désir de l'Espagne. Il nous est permi;^ de croire, en eflet, que nous 
avons contril)ué à abréger les soufirances de populations cruellement éprouvées et à 
faciliter le rétablissement de la paix entre deux Puissances auxquelles nous portons 



une éfifale amitié. 



Delcassé. 
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MINISTÈRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES. 



DOCUMENTS DIPLOMATIQUES 



ESPAGNE 



1907. 



N° 1. 

M. PiCHON, Ministre des Afiaires étrangères, 

aux Ambassadeurs de la République française à Saint-Pétersbourg, Rome, 
Berlin, Vienne, Washington et Tokio, et 'au Ministre de France à 
Lisbonne. 

Paris , le 6 juin 1907. 

La grande étendue des côtes françaises et des côtes espagnoles tant siu* la Méditer- 
ranée que dans la partie de l'Adantique qui baigne le littoral de l'Europe et de 
l'Afrique , l'importance des possessions insidaires de l'Espagne dans ces régions et celle 
de nos domaines africains ont amené le Gouvernement de la République et le Gou- 
vernement de Sa Majesté Catholique à envisager l'utilité d'une entente au sujet des inté- 
rêts communs résidtant de cette situation. 

Les deux Gouvernements ont en conséquence échangé, le 1 6 mai dernier, à Paris, 
les déclarations dont j'ai l'honneur de vous adresser le texte. 

L'accord ainsi conclu a pour but non seulement de maintenir un statu quo qui , 
en raison de la proximité de nos possessions respectives , ne saurait être modifié sans 
que des intérêts essentiels des deux puissances soient lésés, mais surtout, en ce qui 
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nous concerne plus particulièrement, d'assurer la sécurité de nos communications 
avec nos possessions africaines de la Méditerranée et de TAtlantique. 

Je vous prie de vouloir bien communiquer les documents ci-joints au Gouvernement 
auprès duquel vous êtes accrédité. Vous vous concerterez pour cette communication 
avec votre collègue d'Espagne. 



N" 2. 

* 

Déclaration du Gouvernement français remise le 16 mai 1907 à Son Excellence 
M. de Léon y Castillo, Marquis del Muni, Ambassadeur d'Espagne, par 
M. Pichon, Ministre des Affaires étrangères. 

Animé du désir de contribuer par tous les moyens possibles à la conservation de 
la paix et convaincu que le maintien du stata que territorial et des droits de la France 
et de l'Espagne dans la Méditerranée et dans la partie de TAtlantique qui baigne les 
côtes de l'Europe et de l'Afrique doit servir efficacement à atteindre ce but, tout en 
étant profitable aux deux nations qu'unissent d'ailleurs les liens d'une amitié sécidaire 
et la communauté des intérêts : 

Le Gouvernement de la République Française désire porter à la connaissance du 
Gouvernement de Sa Majesté Catholique la déclaration, dont la teneur suit, avec le 
ferme espoir qu'elle contribuera non seulement à affermir la bonne entente qui existe 
si heureusement entre les deux Gouvernements, mais aussi à servir la cause de la 
paix : 

La politique générale du Gouvernement de la République Française dans les régions 
susindiquées a pour objet le maintien du statu quo territorial, et, conformément à 
cette politique , ce Gouvernement est fermement résolu à conserver intacts les droits 
de la Répidîlique Française sur ses possessions insulaires et maritimes situées dans 
lesdites régions. 

Dans le cas où se produiraient de nouvelles circonstances qui , selon l'opinion du 
Gouvernement de la République Française , seraient de nature ou à modifier ou à 
contribuer à modifier le stala qao territorial actuel, ce Gouvernement entrera en 
conmiunication avec le Gouvernement de Sa Majesté Catholique , afin de mettre les 
deux Gouvernements en état de se concerter, s'il est jugé désirable , sur les mesures 
à prendre en commun. 

Paris, le i6 mai 1907. 

Signé : S. Pichon. 
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Déclaration da Gouvernement espagnol remise, le 16 mai 1907, à M. Pichon, 
Ministre des Affaires étrangères, par Son Excellence M. de Léon y Castillo, 
manjuis del Muni, ambassadeur d'Espagne. 

Animado del deseo de contribuir por todos los medios posibles à la conservacion 
de la paz y convencido de que el mantenimiento del statu quo territorial y de los 
derechos de Espana y de Francia en el Méditerranée y en la parte del AUântico que 
bana las costas de Europa y de Africa debe servir eficazmente para alcanzar ese fin , 
siendo al mismo tienipo beneficioso para ambas naciones , unidas ademàs por les lazos 
de secular amistad y por la comunidad de intereses : 

El Gobierno de Su Majestad Cat61ica desea poner en conocimiento del Gobierno 
de la Republica Francesa la declaraciôn cuyo ténor signe , con la firme esperanza de 
que contribuirà no solamente à afianzar la buena iateligencia que tan felizmente existe 
entre ambos Gobiernos , sino tambien à servir la causa de la paz : 

La politica gênerai del Gobierno de Su Majestad Catolica en las regiones arriba 
indicadas tiene por objeto el mantenimiento del statu quo territorial, y, conforme â tal 
politica, dicho Gobierno esta firmemente resuelto à conservar intactos los derechos 
de la Corona espanola sobre sus posesiones insulares y maritimas situadas en las refe- 
ridas regiones. 

En el caso de que nuevas circunstancias , segun la opinion del Gobierno de Su 
Majestad Catolica, pudiesen modificar 6 contribuir à modificar el statu quo territorial 
actual, dicho Gobierno entrarà en comunicacion con el Gobierno de la Republica 
Francesa, â fin de poner à ambos Gobiernos en condiciones de concertarse, si lo 
juzgan oportuno, respecto â las medidas que hubieran de tomarse en comùn. 

Paris, i6 de mayo de 1907. 

Signé : F. de Léon y Castillo. 



TRADUCTION DE LA DECLARATION DU GOUVERNEMENT ESPAGNOL. 



Animé du désir de contribuer par tous les moyens possibles à la conservation de la paix et 
convaincu que le maintien du statu quo territorial et des droits de TEspagne et de la France dans 
la Méditerranée et dans la partie de TAtlantique qui baigne les côtes de l'Europe et de TAfrique 
doit servir efficacement à atteindre ce but, tout en étant profitable aux deux nations qu'unissent 
d'ailleurs les liens d'une amitié séculaire et la communauté des intérêts : 

Le Gouvernement de Sa Majesté Catholique désire porter à la connaissance du Gouvernement 
de la République française la déclaration, dont la teneur suit, avec le ferme espoir qu'elle contri- 
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buera noû seulement k affermir la bonne entente qui existe si heureusement entre les deux Gou- 
vernements , mais aussi à servir la cause de la paix : 

La politique j^nérale du Gouvernement de Sa Majesté Catholique dans les riions susindiquées 
a pour objet le maintien du statu qao territorial, et, conformément à cette politique, ce Gouver- 
nement est fermement résolu à conserver intacts les droits de la Couronne espagnole sur ses 
possessions insulaires et maritimes situées dans lesdites régions. 

Dans le cas où se produiraient de nouvelles circonstances qui, selon Topinion du GouverneiHent 
de Sa Majesté Catholique, seraient de nature ou à modifier ou à contribuer à modifier le stata quo 
territorial actuel , ce Gouvernement entrera en communication avec le Gouvernement de la Répu- 
blique Française, afin de mettre les deux Gouvernements en état de se concerter, s'il est jugé 
désirable, sur les mesures à prendre en commun. 
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